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Le 23 du mois courant les délé- 
gués du parti libéral de la Pro- 
vince de l’Alberta se sont réunis 
en convention à Culgary. 

Quatre cents délégués venus de 
tous les coins de la province étaient 
présents à la convention. Tous 
ceux qui se trouvaient à Calgary 
le 23 octobre, s'accordent à dire 
que cette convention a été une des 
plus nombreuses et des plus en- 
thousiastes qui se soit jamais vue 
dans l'Ouest. 


Le but de cette réunion de la 
grande famille libérale de l’Al- 
berta était surtout l’organisation 
du parti, en prévision des élec- 
tions générales, pour le Dominion. 

Nos amis les conservateurs de 
la Province, surtout ceux qui ont 
été témoins de l’enthousiasme qui 
s'est manifesté à Calgary, le 23 
octobre denier, admettent une 
victoire future pour le parti libé- 
ul dans l'Alberta. 

Le ‘Calgary Herald,” qui a cer- 
tainement accordé beaucoup de 
sympathie au parti conservateur 
depuis quelque temps, nous concé- 
dait dans son numéro du 
24 octobre que notre succès serait 
complet aux prochaines élections. 

Le Sénateur Roy dans un dis- 
cours à la convention, a demandé 
aux électeurs de l’Alberta de fai- 
re de notre jeune Province une 
‘AN Red Province”. 

Que ce soit là notre devise aux 
prochaines élections. 

Le succès complet de la politi- 
que du gouvernement Laurier 
dans l’Ouest, le peu d’enthousias- 
me soulevée par le programme po- 
litique de M. R. L. Borden, chef 
du parti conservateur; et l’union, 
le zèle et la confiance à la conven- 
tion de Calgary nous assurent 
qu'avec un peu de travail, le suc- 


X 


cès du parti libéral sera complet 

aux prochaines élections, 

Les élections des officiers pour 
l’Association Läibérale de la Pro- 
vince ont eu lieu à la convention 
du 23 octobre. 

Le rapport du comité, pour les 
nominations, a été accepté à l’u- 
nanimité par les délégués. 

Sir Wilfrid Laurier— Prés.-Ho- 
noraire. 

L'hon. Frank Oliver et l’hon. M. 

Rutherford, —  Vice-Prés.-Hono- 
raires. 

Président Thon. Sénateur Tal- 
bot. — Tacombe. 

Vice-Président. — M. Wallacc,— 
High River. 

Secrétaire-Trésorier.— M. Jones. 
— Calgary. 

Comité exéeutif.— Les présidents 
des Associations Libérales dans 
Ia Province. 

Après avoir procédé à l’élection 
des officiers, le président sortant 
de charge, l'hon. M. Rutherford a 
demandé au président élu de bien 
vouloir le relever de ses fonctions. 

L'HTon. Sénateur Talbot sous le 
coup d’une émotion reconnaissan- 
te, a remercié les délégués de la 
confiance qu’ils voulaient bien lui 
témoigner, et du grand honneur 
qui lui’était fait. 

La présence du Sénateur Tal- 
bot. à la présidence du Comité d’or- 
ganisation pour les prochaines é- 
lections, est de nature à inspirer 
confiance à nos amis dans la Pro- 
vince. 

Le Sénateur a une connaissance 
approfondie de la politique fédé- 
rale. Il a été un de ceux qui ont 
contribué le plus par leurs bons 
conseils à nous donner la loi fédé- 
rale qui a institué les nouvelles 
provinces. 

Après avoir terminé ses remar- 
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ques, le président a demandé aux 
rapport. ‘ 
Les résolutions suivantes ont é- 
té adoptées à l'unanimité et avec 
un enthousiasme indescriptible. 


Confiance en Sir Wilfrid Laurier 


La Convention  Täibérale Pro- 
vinciale exprime sa confiance et 
sa loyauté à Sir Wilfrid Laurier, 
Premier Ministre du Canada. 


Sir Wilfrid Laurier, 
Premier Ministre du Dominion. 


Durant les sept années que ce- 
lui-ei a été à la tête des affaires 
publiques du Canada, sa carrière 
a été telle, qu’elle n’a inspiré que 
de l'administration à tous les ei- 
toyens. 

Soit que Sir Wilfrid ait prési- 
dé la Chambre des Communes en 
qualité de chef du gouvernement, 
soit qu'il ait représenté le Cana- 
da aux conférences Impériales en 
Grande-Bretagne, son habileté 
maîtresse et sa dignité simple lui 
ont gagné tous les honneurs et ont 
donné plus de crédit à notre con- 
trée. 

Son administration a toujours 
été caractérisée par la sagesse et 
la modération. JL a toujours été 
animé par les idées les plus élevées 
et imbu profondèment du sens de 
sa responsabilité. 

Doué d'une éloquence puissan- 
te et possesseur d’un jugement 
sain et d’une grande prudence sa 
voix à souvent prévalu, nonseule- 
ment dans les conseils du Canada, 
mais aussi dans ceux de l’Empire, 
pour l'élévation et le soutien des 
Institutions Britanniques, 

Sir Wilfrid est entré plus pro- 
fondément dans les aspirations de 
notre jeune contrée qui veut deve- 
nir une nation, que n’a pu le fai- 
re tout autre homme d'Etat Bri- 
tannique, et le voeux le plus cher 
de la convention est qu’il puisse 
longtemps servir le Canada eom- 
me il l’a fait dans la dernière dé- 
cade. 


Confiance en l'Hon. Frank Oliver 


20. Ja Convention Libérule 
Provinciale expire son entière con- 
fiance à l’hon. Frank Oliver, Mi- 
nistre de l’Intéricur. 

M. Oliver a eu une longue et 
honorable carrière politique et il 
a toujours combattu pour sauve- 
garder les intérêts du Canada et 
de ses citoyens. Tl a une réputation 
inattaquable d'honcrahilité et 
d'honnêteté politique. 

Dans son administration du dé- 
partement de l’Intérieur, il a mon- 
tré une connaissance profonde des 
affaires publiques et des condi- 
tions qui prévalent dans l'Ouest 
Canadien, connaissance qui a 
grandement facilité l’accomplisse- 
ment de son devoir. Pendant huit 
ans, M. Oliver a représenté l’en- 
tière province de l'Alberta à la 


Chambre des Communes. 

La province ayant grandi sous 
ses services publics et nécessitant 
sept membres pour la représenter, 
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il était légitime que l’hon. Oli-| 1] a fait un exposé de La politi- 


ver représente encore l'Alberta 
dans les conseils du gouvernement. 

L'Association Libérale désire fé- 
liciter Sir Wilfrid Laurier pour 
la sagesse dont 1l u fait preuve en 
choisissant d'une manière si satis- 
faisante, le ministre de la Couron- 
ne pour représenter l'Oucst Cana- 
dien dans le gouvernement du Ca- 
nada. 


Approbation du Bill ‘ des Terres 

Que la convention lihérale d’Al- 
berta place au nombre des choses 
qu'elle approuve, les principes du 
“Bill des Terres” présenté par 
* à la dernière 
session de la Chambre des Com- 
munes, comme une mesure calcu- 


tlée pour induire une très désira- 


ble clusse de colons, à établir leurs 
homes" dans les Provinces de 
l'Ouest, reconnaissant comme 
nous le faisons, qu’un grand nom- 
bre de fermiers aisés viendraient 
au Canada s'ils pouvaient obte- 
nir une demi-section comme il est 
dit aux termes du ‘Bill des Ter- 
res.” 

Nous désirons approuver le 
principe d'ouvrir les sections im- 
paires aux colons. “Ta terre pour 


L'Honorable Frank Üliver, 
Ministre ce l'Interieur. 


les colons’" a toujours été le motif 
politique du purti libéral et nous 
croyons avec fermelé que l’adop- 
tion de ce principe contenu dans le 
“Bill des Terres’ préparé sous la 
direction d’un ministre dans le- 
quel les Provinces de l'Ouest ont 
une si grande confiance, assure 
non seulement la prospérité des 
Provincés de l'Ouest, mais aussi 
la prospérité commerciale de tout 
l Canada. 


Autres Résolutions. 


La politique d'immigration du 
gouvernement fut entièrement ap- 
prouvée, ainsi que le projet de 
construction d'un chemin de fer 
vers la Baie d'Hudson. La politi- 
que du gouvernement libéral en 
faveur de l'abaissement des tarifs 
de transport dans l'Ouest et de 
l'établissement de la ‘AN Red 
Route.” fut endossée avec enthou- 
siasme, 

ünfin une résolution exprimant 
l'entière confiance de l’assemblée 
dans le gouvernement Provincial 
de l'hon. Rutherford ‘qui a su 
s’entourer de collègues capables, 
chacun d'eux ayant prouvé qu’il 
était digne de la confiance qui re- 
posait sur lui, et dont l’adminis- 
tralion n été économe, habile et 
nette,’ fut adopté par acclama- 
tion. 

Plusieurs de nos chefs politiques 
ont été appelés à adresser la paro- 
le aux délégués, et leurs remar- 
ques ont été très bien écoutées. 

L'hon. A. C. Rutherford a re- 
mereié les électeurs de la Provin- 
cs qui ont eu confiance à lui et en 
son gouvernement, 
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que provinciale de son gouverne- 
ment et il a rapporté aux délé- 
gués la législation pratique et les 
travaux publies utiles que le gou- 
vernement provincial a opéré 
depuis qu'il a été placé à l’admi- 
nistration des affaires de notre 
Province. 


L'Hon. Senateur Talbot. 


F'enthousiome avec laquelle ses 
remarques ont été reçues prouve 
combien notre Premier Ministre 
Provincial a la confiance du pu- 
blie qui a le plus grand respect et 
la plus haute estime pour cet hom- 
ne distingué. 

Te  Rév. M, Ifoyle, 
Ministre Anglican de Leduc a pro- 
fité de cette occasion pour offrir 
à l'hon.. M. Rutherford au nom 
des délégués présents, les félici- 
lations sincères de tous les libé- 
“aux de la Province, à l'occasion 
du grand honneur qui a été confé- 
ré à notre Premier Ministre par 
l'Université de Toronto. 

M. Knowles, député aux com- 
munes pour West Assiniboine, é- 
tait aussi présent à la convention 
de Calgary, Avant la division des 
territoires en deux provinces, M. 
Knowles représentait aux commu- 
nes une partie de l’Alherta. Ce 
jeune député est venu à Calgary 
faire ses adieux à ses anciens élec- 
teurs de l'Alberta. 


M. Knowles, avec la connaissan- 
ce approfondie de la politique fé- 
déral qui le caractérise a montré 
à ses auditeurs combien falacieux 
sont ces arguments et le program- 
me du chef du parti conservateur. 

Le Dr Melntyre, député de 
Strathcona, a été aussi un des ora- 
teurs à la convention. Le docteur 
a fait un travail de géant pour 
assurer le succès de cette réunion. 

Nous ne saurions trop féliciter 
le jeune député de Strathcona 
pour le zèle qu’il apporte, et l’é- 
nergie qu'il déploie, pour propa- 
ger l’idée libérale dans notre pro- 
vince. 

À la Chambre des Communes, 
nous n'avons pas de député plus 
studieux, plus travailleur que le 
Dr Melntyre. Sa popularité par- 
nti la députation est remarquable. 
Plusieurs de nos jeunes députés 
de la Province de Québec nous ont 
fait remarquer à plusieurs repri- 
ses, que le docteur Melntyre était 
un des députés les plus populaires 
de la députation de l'Ouest. 

L'hon. M. Cushing qui se trou- 
ait au milieu de ses braves élec- 
tours de Calgary a été reçu avec 
un euthousiasme chaleureux. 

Le Ministre des Travaux Pu- 
Le ministre des travaux Publies a 
fait un exposé de l'administration 
de son département, il a reçu des 
délégués, des marques de la plus 
complète et de la plus sincère ap- 


ELAG 


ables dans toutes les parties 
ïs pays étrangers ; Vend des 


du monde ; prend un soin spé- à 
ent au plus bas prix du change, 
rgne, où l'on peut ouvrir un Ô 


Décembre, Le dépôt peut être 


lus courtois 


C.E.BARRY, Gérant 


probation. Il a demandé aux élec- 
teurs de Calgary de continuer leur 
confiance à la politique libérale 
dans notre Province. ‘Votre gou- 
vernement a, dit-il, inauguré la 
politique d’udministrer ses utili- 
tés publiques telles que le télépho- 
ne. Nous comptons sur votre ap- 
pui pour mener cetle entreprise à 
bonne fin.”? | 

L'hon. M. Cushing a terminé 
ses remarques par un éloge chaleu- 
reux et des plus sincères de l’hon. 
Rutherford et de ses  col- 
lègues dans le gouvernement pro- 
vineial. 

L'Hon. Sénateur Rey a rappe- 
lé aux délégués de la convention 
ls résultat superbe que la première 
convention libérale de l'Alberta en 
1905 avait donné. À cette époque, 
le parti Hhéral avait cru bon de se 
réunir en convention à Calgary, le 
prétendu Château Fort conserva- 
leur de la Province. 

Par reconnaissance pour cette 
marque de sympathie, la ville de 
Calgary envoya à la législature 
l'hon, M. Cushing comme Minis- 
tre des Travaux Publics et comme 
député. 

Celte fois nous avons répété la 
méme expérience, dit le Sénateur, 
étant bien convaineus que la vil- 
le de Calgary se débarrassera de 
ses dernières attaches au parti con- 
servalteur, et qu'aux prochaines é- 
lection fédérales elle  renverra 
Mr MeCurthy dans la vie privée. 

Le Sénateur Roy a terminé ses 
remarques en demandant aux délé- 
gués de faire de l'Alberta une 
AI Red Province”. 

La convention du 28 octobre fe- 
ra époque dans l’histoire du par- 
ti libéral dans l'Alberta. Tous 
ceux qui ont assisté à celte réu- 
nion de la famille libérale s’ac- 
cordent à dire qu’ils n’ont jamais 
été témoins d’un aussi grand suc- 
cès. 

À cinq heures le 28 octobre la 
convention du parti libéral à Cal- 
garv était close par le chant du 
“God Save the King.” 
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Le Banquet. 

Le soir, les libéraux de Calga- 
ry ont donné un grand banquet 
aux délégués, Le banquet a été 
le digne couronnement d’une 
grande journée. 

Nos amis de Calgary avaient 
préparé trois cents couverts, espé- 
rant que les Hbéraux de la loca- 
Hité en auraient au moins cent 
pour eux-mêmes. Mais à la der- 
nière heure, ils ont dû céder leurs 
cent couverts aux délégués étran- 
gers. Les citoyens de la ville ont. 
assisté au banquet et entendu les 
discours dans la galerie. 

Te Dr Stuart, candidat libéral, 
battu aux dernières élections pré- 
sidait au banquet. 

I] avait à sa droite le Premier 
Rutherford, l’hon. W. H. Cu. 
shing, Dr Melntyre, M, L. et W. 
E. Knowles, M. P., Moose Jaw 
À sa gauche, l'hon. Sénateur Tal- 
bot, l’hon. Sénateur Roy et l'hon. 
©. W. Cross, Procureur-CGénéral. 

Le banquet fut le digue complé- 
ment de la convention. Plusieurs 
discours remarquables furent pro- 
nuncés par le Sénateur Talbot, R. 
E. Knowles, M. P., Dr Melntyre, 
l'hon. Rutherford, l’hon. Cushing, 

L'hon. Cross parla avec enthou- 
siasme de l'ouverture de la Rou- 
te de l'Hudson Bay. Il démontra, 
avec la clarté qui lui est habituel- 
le, les avantages qu’en retirera no- 
tre pays. 

Les chaleureux  applaudisse- 
ments qui accucillirent sa pérora- 
ison montrèrent combien l'audi- 
toire était en communauté d’idée 
avec notre distingué Procureur- 
Général, 

M. Duncan Marshall termina la 
série des discours en faisant l’his- 
torique des progrès réalisés par le 
Canada pendant les 11 années du 
régime libéral, 

Des hourras furent poussés en 
l'honneur du Roi, de Sir Wilfrid 
Yaurier, hon., Rutherford et hon. 
Frank Oliver et les convives se sé- 


parèrent emportant dans leurs 
cueurs le souvenir de cette démanns- 
tation inoubliable. 


bientôt envoyer vos petits gosses à l’école. Pourquoi pas 
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EDMONTON à 


WINE & SPIRIT CO. 
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LE COURRIER DE L'OUEST, JEUDI, 31 OCTOBRE 1907 


L'ETERNEL VAINQUEUR 


= FEUILLETON 


Le navire tanguait s’élevant à 


la lame, puis retombait sur les 
flots que l'éperon ouvrait, com- 
me le soe d’une charrue creuse un 
sillon dans le glèbe. Alors le bat- 
tement de l'hélie, virant dans 
le vide, secouait la membure 
d'une trépidation désardonnée et 
dans la pleinte de la coque, la ma- 
chine haletante crachait son râ- 
le. Puis, le navire montait d’un 
nouvel élan pour descendre à une 
autre chute. 

Guil'Orazzio Maleverde regar- 
dait dans la nuit; ses yeux fouil- 
laient les ténèbres pour découvrir 
cette terre de Corse, qui impérieu- 
sement, l’appelait. 

Près de lui s'accoudait à la ram- 
pe. Sciaroli, commandant de la 
‘““Gravona,’’ vapeur de la compa- 
gnie Valéry. fin marcheur, qui 
filait alors ses treize noeuds, mal- 
gré le mauvais état de la mer. 
Sous le caban, au capuchon rabat- 
tu, s’esquissait un visage hâlé, 
aux traits mâles, qu'accentuail 
plus fortement la braise intermiten 
te du cigare. Le silence du capi- 
taine respectait celui de son com- 
pagnon. 

Soudain, une étincelle piqua 
l'ombre, disparut et brilla encore; 
le marin pasa sa main sur l’é- 
paule de Maleverde et simplement 
prononça : 

—Le feu des Sanguinaires. 

Le jeune homme tressaillit. 

—Guil'Orazzio, reprit grave- 
ment de le commandement de la 
‘“‘Gravona,'’ je sais quelle cause 
te ramène a pays. Bon corage 
dant, on n'aura pas à me donner le 
Corse; ton père sera vengé. 

—Mon père … murmura le jeu- 
ne homme. 

Le mot s’échappa comme un sif- 
flement de ses dents serrées; puis 
dressant la tête, il ajouta: 

—Vous l'avez dit, comman- 
dant, on aura pas à me donner le 
‘‘rimbecco.” 

—Et personne n’y a songé! 
On te sait un homme. On ne t'a 
pas oublié dans le ‘‘vocera”’ de 
ton père, mon vieux Marco Leo- 
ne: 

‘Le chef a des pieds agiles, 
mais le chien eët tenace,—il suit 
sa trace, l'atteint, et lui saute à 
la gorge. —Le lion a des griffes 
meurtrières et des crocs puissants, 
— mais il a peur de la lumière. 
—$Seul, l'aigle est sans crainte, — 
ses serres et ses ailes ont vigueur 


CAMROSE 


Connaissez-vous 


CAMROSE ? 


Avez-vous visité 


CAMROSE ? 


Regardez CAMROSE grandir ! 


Soyez attentifs !! 


PROPRIE 


sergent déserta. 


et vaillance — ses prunelles in- 
flexibles fixent le soleil — il plu- 
ne, il regarde, il voit, il s’abat,— 
rien n’échappe à 8a colère, il por- 
ts: en pâture le coeur du ravis- 
seur—dans l'aire qu’il a désolée. 
—L'aigle est mort, mais reste l’ai- 
glon..…..”” 

À mi-voix, le marin avait psal- 
modié cette hymne funéraire sur 
un rythme dolent et monotone. fl 
se tut, et la plainte du vent dans 
la mâture prolongea, comme un 
écho, la mélopée mourante. 

Après un silence recueilli, le 
commandant ajouta : 

—L'aube est proche. Tu ne 
peux débarquer à Ajaccio où tu 
serais épié, entravé dans ton oeu- 
vre. Tu n'es pas inscrit sur le li- 
vre de bord, aussi atterriras-tu 
tout à l'heure, à la Parata. Un 
canot t'attend. J'ai expédié une 
dépêche de Marseille, à un hom- 
me sûr. Va dans ma cabine, tu 
ÿ trouveras un stylet, une cara- 
bne, des munitions; je te les don- 
ne... Pas de remerciements! je 
suis heureux et fier de coopérer 
un peu à ta vengeance. Va, Guil’- 
Orazzio, voici l’heure. : 

Le navire longeait la côte à bâ- 
bord; il avait mis le cap sur la 
passe la plus rapprochée de la ter- 
re ferme. À peine eut-il masqué 
le feu du sémaphore, qu'une bar- 
que se détacha d’une crique et 
nagea comme pour couper la rou- 
per la route à la ‘‘Gavona.”’ Le 
bâtiment stoppa; une amarre fut 
jetée à l'embarquation. Sciaroli et 
Maleverde se serrèrent les mains 
en silence. Puis, celui-ei se lais- 
sa glisser le long du filin. 

Un instant après la ‘‘Gavona” 
battait de son hélice les eaux du 
golfe d’Ajaccio et son comman- 
dant accompagnait du regard, le 
canot qui, là-bas, accostait. 

Personne ne s'était apperçu, à 
bord, de l'arrêt momentané du 
steamer, sauf l’équipage que Scia- 
roli se savait dévoué. 

—K$ilence, avait-il dit; et il é- 
tait sûr d’être obéi. 

Guil’'Orazzio Moleverde était 
sergent dans les sapeurs-pompiers 
de Paris, lorsque lui parvint la 
nouvelle du meurtre de son père, 
Marco Leone, tué aux environs 
d'Alata. Il demanda un congé. 
Ses chefs le lui refusèrent, espé- 
rant ainsi entravers les projets de 
vendetta qu’ils pressentaient. Le 


ETAIRE 


or. 10th & McKay ave. Edmonton 


Cam ROSE est bien placé pour avoir un 


Avenir superbe et assurer de 


Gans courir aucun risque et sans 


NOYEN cest la plus belle partie de CAMROSE 
Voyez les prix peu élevés et les conditions 


bureaux pour examiner la splendide situation de À 
NOYEN en plein coeur de CAMROSE. 


acte le déshonorait moins que l’im- 
punité du meurtrier. Tout Corse 
aurait jugé ainsi. 

À Marseille il rencontra Sciaro- 
li, ancien ami de Marco Leone. 
Au premier mot, le commandant 
de la ‘‘Gravona’” comprit et l’em- 
barqua. 11 le tint caché dans sa ca- 
bine jusqu’à l'heure où tous les 
passagers eurent regagné leurs 
couchettes; alors il l'emmena 
dans sa chambre de veille. 

En débarquant à la pointe des 
Sanguinaires, Orazzio frappa du 
pied, le sol, comme s’il eût voulu 
à la fois prendre possession de cet- 
te terre aïmée et la châtier d’a- 
voir bu le sang paternel. 

Le batelier refusa toute rétri- 
bution, mais prit gravement la 
main que lui tendait le jeune hom- 
me, ensuite il se signa, 

—La Madone te guide et te gar- 
de, Guil‘Orazzio, dit-il, en lui re- 
mettant un sac de provisions: et 
il reprit la mer. 

Le sergent se mit immédiate- 
ment en marche, par les crêtes. À 
sa gauche, au fond de la vallée, il 


vit la gendarmerie de Capo di Fe-1 


no et la salua d’un sourire nar- 
quois. . 
Alerte, il suivait les sinuosit(. 
du contrefort qui dévalle vers IL. 
chappelle Saint-Antôine, à trave:. 
un marquis clairsemé et rabou. 
gri. De là, il remonta, laissant à 
gauche le chaos roc'eux qu. 
dresse ses aiguilles dentelées, pres. 
sées et aiguës comme des dard: 
d’un porc-épic, gagnant les boi: 
qui surplombent le pénitentier & 
Castelluccio, côtoya le banc de k 
montagne Pozzo di-Borgo, attei- 
guit la fontaine qu'ombragent 
quelques arbres de belle venue et 
se tapit, à quelques pas dans les 
broussailles, attendant Ja nuit 
pour pénétrer dans Alata. 

Il comptait recueillir, sur Îles 
Heux où avait été assassiné son 
père, quelques indices quant au 
meurtrier. 

Couché sur l’herbe rare, il as- 
pirait avidement les senteurs fur- 
tes qu’exale cette terre vierge, ces 
aromes puissants des maquis que 
n'oublie jamais un Corse. Dans 
l'atmosphère natale, il sentait son 
coeur se dilater pour  eunvenir 
plus de haine; les derniers scru- 
pules expiraient, il jugeait son 
oeuvre sacrée. 

Puis le pays retrouvé lui per- 


À ses veux, cet mettait la liberté sauvage et gran- 


Merveitteux profits aux acheteurs 
R éellement avertis, qui saisiront cette 


Occasion unique de multiplier leurs fonds 


Engager de fortes sommes, 


faciles que nous vous offrons. Venez dans nos 


ACHETEZ DE SUITE 
LE PLUS TOT SERA LE MEILLEUR 


s'adresser à 


RENE LEMARCHAND cv 421 CROWN REAL ESTATE CO. 


AGENTS 


24, Jasper Ave. East, Edmonton 


balance 


DEUX BLOKS de 40 acres 
à $100.00 et S$150.00 


MEME CONDITIONS QUE 


diose du proscrit qui règne sur les 
montagnes ne relevant que de son | % 
escopette et de Dieu. Un instant! 
un vision, amoureusement cares- É 7 


| 


sée naguère flotta devant ses 
yeux ; il avait rêvé d’un autre re- 
tour au pays, une autre recher' 
che, celle de la vierge entrevue u- 
ne fois et qu’il avait espéré aimer 
à jamais! Mais cette aurore évo- 
quée s'évanouissait dans le fauve 
embrasement d’un coucher de s0- 
leil; il voyait rouge à travers le 
sang de son père. 

Une passion, une seule, était 
en lui; il ne vivait que pour sa 
vengeance 

Au crépuscule, il descendit les 
pentes, se signa et murmure une 
oraison devant le mausolée de 
Pozzo-di-Borgo, la victime tombée 
aussi sur le territoire d’Alata; 
puis, coupant le col étroit qui sé- 
pare les eaux de la baie de Lava 
et celles du golfe d’Ajaccio il re- 
monta par un sentier qui grim- 
pait au village, où, enfant, il a. 
vait cueilli les mûres violettes et 
les rouges arbouses, À un carre- 
four, il aperçut une ‘‘jonchée.'’ 
Des rameaux, brisés et jetés là par 
chaque passant, s’amassaient en 
faisceau, indiquant qu’à cette pla- 
ce ui homme avait péri de‘‘male- 
mort.” Orazzio cassa une branche 
de myrthe et la posa sur l’amon- 
cellement. Alers, il lui vint la pen- 
sée qu’il était à l’endroit arrosé 
par le sang de son père. Oui, il 
était mort sur ce territoire d’A.- 
lata, et la jonchée semblait enco- 
re récente. Les rameaux étaient à 
peine flétris, presque verts, Emu, 
il s’agenouilla, baisa pieusement 
la terre et se releva indompta- 
ble. 

Bientôt il atteignit Alata et al- 
la heurter à Ia porte d'un parent 
que Sciaroli s'était chargé de faire 
prévenir. Tout alors dormait dans 
le village; l'huis s'entre-bailla 
sans bruit, une main attira Male. 
verde dans l’intérieur. 
close était embarrée, l'hôte allu- 
ma un lampion fumeux, fit atta- 
bler le voyageur et plaça devant 
lui la miche, un morceau de lard 
et une de dame-jeanne de vin eer- 
clée d’osier. 

Pendant le repas tous deux 
se contemplèrent silencieux, puis 
ils se rapprochèrent du foyer cen- 
tral, hachèrerft avec des ciseaux, 
dans le creux de la main une ron- 
delle de la carotte de tabac, bour- 
rèrent leurs pipes et les ullumè- 
rent; seulement alors, la cunver- 
sation s'engagea. 

À sa vive déception &uil’Oraz- 
zio n'obtint que des renseigne- 
ments insignifiants. Marco Leone 
avait été trouvé mort à l'endroit 
où son fils avait vu Ja jonchée. 

(A SUIVRE.) 
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Dominion Cigar & News: 


stores Company, 
39, JASPER AVENUE 


HÉFRERETA TEE 


Le Magasin Crystal Palace 


Exhibe le plus bel assortiment de 


FOURRURE et de PARDESSUS D'ETOFFE 


qui soit en ville. 


£ 
Far 


LOELTSTIST DIE TITI SL 


FESFENES 


ee 


ë 
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L'assortiment est complet sous tous les rapports, et nos prix sont 
uniques, La qualité de chaque vêtement est guarantie, Car nous ne vendons 
que des marchandises de qualité supérieure. 

Entrez et voyez ce que nous pouvons faire pour vous, 


CRYSTAL PALACE 


Coin de l'Ave, Jasper et Ave, McDougall. 
Mitchell & Reed 


ENCANTEURS 
Edifé Great West Implement, Rue Rice, Vis à vis l'Hotel Imperial, 
CULTIVATEURS ATTENTION ! 
Ventes de fermes, Conditions fasiles et règlement immédiat. 


Encans de meubles 


ENVOYEZ À VOS AMIS une photographie de votre maison, Cela leur apprendra 
quelles jolies résidence nous avons à Edmonton, C'est Le temps do lo faire inaintenant. 


ERNEST BROWN, Photographe. 


vous achetez 


CHEZ ge 


GALLAGHER HULL, 


547 Ave Jasper, EDMONTON, Alta. Tel 252, 


Vous mangerez loujours aveu appétite # 


vos viandes e6 poissons À 


Meat and Packing Co. 
226, Ave Jasper. 


Achetez vos Nouveautés 


Chez Brazil, 


MARCHAND-TAILLEUR 


144 lière Rue EDMONTON. 


Où vous trouverez un assortiment très complet et plus choisi. 
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THE CANADIAN BANK 
OF COMMERCE 


BUREAU- HEF, TORONTO, Ont. Etablie en 1867 


DE. WALKER — Président Capital payé 


AJLEX. LAIRD -— Gérant Général, 
À. 1 IRELAND — Surintendant Fond de Réserve  5,000,000 
des Succursnles. fotal de l’Actif 13,000,000 


à 


ETATS-UNIS ET D'ANGLETERRE 


Affaires générales de Banque transignées 
….. Pour les cultivateurs … 


$ 10:000,000 


LE COURRIER DE L'OUEST, JEUDI, 3] OCTOBR 


er A a 


E 1907 


COIN FEMININ 


RS 
NES SL D ER EE US 


AUX CANADIENNES DE 
L'OUSST. 


Il m'est bien doux de mettre 
sous les yeux de mes lectrices l’ar- 


SUCCURSALES DANS TOUTES LES PARTIES DU CANADA, DES ticle suivant, que nous consacre 


sous ce titre, Ginevra, l’aimable 
rédactrice de la Page Féminine du 
“Soleil” de Québec. Ce souvenir 
venant de ‘Là-bas’? leur sera par- 


N LES “ " # 
Toutes les farililés sont offertes aux cultivateurs pour leurs affaires de ticulièrement cher, je n'en dou- 
banque. Nous prenons les billets de vente en collection où nous nous chargeons te pas. 


de les escomnpter, 
Transactions par la malle—TLes dépôts peuvent être faits on retirées 
a mile. Les comptes en dehors de là ville reçoivent nne attention spéciale, 


Succursale de Vonda, Sask., J GC. Kennedy, Gérant. 
Suceursale d'Edmonton, Alta. T. M. Turnbuil, Gérant. 


HISKY ÉCOSSAIS 


SANDY McDONALD 


(LIQUEURE SPECIALE) 
Le type par excellence du parfait whisky 


ALEXANDER & McDONALD, Distillateurs, 
LEITH, ECOSSE. 


DISTRIBUTEURS : 


ALBERTA IMPORTING WINE CO. 


EDMONTON, ALBERTA. 
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IMPERIAL BANK OF CANADA  : 


Capital autorisé $10,000,000.00 
Capital payé - - - 4,845,000.00 
Reserve, 4.,845,000,00 


Toronto, Ont. 
Hon, R. JAFFRAY, 
Vice-Président. 


Bureau Principal, 
D. R. WILKLE, 
Président , 


Agent en France : Crédit Lyonuais, 
Agence d'Angleterre : Lloyds Bank, Bureau, rue Lombard, 


E Londres. Agence de New-York : Bank ofthe Manhattan Co. 
À Agence de Minneapolis : First National Bank, Agence de St, 
e Paul : Second National Bank. Agence de Chicago : First National 
“. Bank, 

Î 


Succursales à Manitoba, Alberta, Sus atchewan, Colombie 
Anglaise, Québec et Ontario, 


Lettres de Credits pour voyageurs, bonnes dans tous les pays, 


‘Bank Money Orders” aux prix suivants : 


85.00 eb moins,.............,.,.,,, 8 cts. 
Audessus de 3.00 et ne dépassant pas 810, ..., 6 cts. 
ss “10.00 ‘‘ ‘s J 80. ....10 cts, 
“ “80,00 *‘ “« 0 50,,..,15 cts, 
Ces mandats sont PAYABLES AU FAIR à n'importe quel 


bureau de Banque incorporée du Canada, 
Départements d’Epargnes. 
Intérét alloué sur tous les dépôts et crédité quatre fois Pan. 


G. R. F, KIRKPATRICK, Gérant 
Succursale d’Edmonton. 
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 G.N. R.Store Offre Spéciale 
LEVESQUE & SaNoers |pour cette semaine 


Propriétaires Une Montre WALTHAM dans un 
Magasin de détail de FRUTIS ce boitier en argent, 


toutes surtes ct des meilleures 
$S8.50 
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CONFISCRIES 


Tabac et Cigares, une spécialité À BRUCE POWLEY 


Trois portes à l'est du Querns BIJOUTIER 


Ifotel 
inspecteur des chronomêtres pour le C.NR 


CS 


GRATUITEMENT POUR VOUS—MA SOEUR 


Gratuitement pour vous et pour toutes mes sœurs souffrant des 
maladies de la femme. 


Je suis une fennne moi-même, 

Jo connais les maux dont souffrent les femmes, 

J'ai trouvé le moyen de ies guérir, 

J'addresserai par malle, gratuitement mon 
“Traitement à domicile ” aYec ronnofgnemonts 
complets, à toute personnes souilrant des malndics 
de la femme. Je veux entfetenir toute les femines 
de cette cure, vous, man lectrico, pour vous-mûme, 
votre fille, votre mère où vatre sœur, Je voeux 
vous dire commont vous guérir chez vous, sans 
l'uide du médecin, Les hommmos no peuvent com- 
prendre les maux de la femme, Co que nous con- 
nuissons, nous fommies, par notre propre oxpérien- 
cu, Hour le connaissons mieux que tous les doc- 
tours, Je sais quo le tuitemont A domicile peut 
guérir d'une manière certaine la Leucorrhée ou 
pertes blanches, Pulcération, le déplace- 
ment ou chute de ln matrice, Périodes 
abondantes, rares où douloureuses, tu- 
meurs ou excroissances utérines où ova- 
riennes, aussi maux de (ête, de dos, ou 
d’intestins, sensations de pesanteur, ner: 
vosité, aussi sensations remontant la 
colonne vertébrale, mélancolie, désir de 
pleurer, chaleur. fatigue, désurdre des 
reins et de ln vessie, lorsque occasionnés 

: PAL 
par une faiblesse particulière & notre 
sexe, 
Vous envoyer tout à fait gratuitement un trallement complet de 10 jours, pour 


Je désire 


eV ur que vous pouvez vous guérir vous-même chez vous facilement, pronptement ot 
SUretent, ù 


: Souvunez-vons qu'il ne vous on eoutera rien, pour faire un essui complet du traitement, et 


du HE voulez continuer, 1l ne vous on coutern environ que 12 centins pur Remmfno, ou moins 
que 4 ins par jour, Je ne mertrai pas d'obstnclo à vos travaux où à vos occupuLions, Envoyez 
simplement votre nom et votre addresse, diles-mol ce qe vous souflrez, SK VOUR désirez, et 
ea enns dépense pour vous, mon livre” LE CONSEILLER MEDICAL DÉ LA FEMME itlus- 
ve LR RTILN UT US montrant les causes dossoutlrances des femmes, eLaveu quelle facilité olles pou- 
à à KU ruévir ehiez elles, Clingto fonuno davrait l'avoir en sn poxsersion, el àpprendro à penser]i 
TARN NES Alors quand le dactour dirnit :  [ vous faut subir une opération." vous pourriez 
te re vous même uno décision, Kus milliers do fomines so sont gncrios on employant mon ro- 
ne ei doruleile, L guérit Loutos lex porronner, jeunes ou vioilles, Aux Môros eLaux Filles, j'ox- 
phauerai un lraflemont simple anivi chez vour, ot qui guérit rapidement ut efficncement In 
ie, srchéc, lo mal do Green, et los périodes douloureuses ct irrégulières chez les Jeunes Fom- 
*. 900 omplof procuro l'unibonpoint ob in aunté, à ie 
val re quelqu endroit que vous demeuriuz, ju vous engngo à vous addrossor à des dames de 
nérit CAES qui, diront avee plaisir, à toute personne soutlrante que ce Traitement à dom ci 6 
ob lécilement, loutes les maladies des femmes ot les rond on bonne sentis fortes ETRHECE o 
ans are Éuvoyez-mol Simplement, votre adresse, ot le traitement gratuit do 10 fours ost à vous, 
une le livre, Kertvoz aujourd'hui, on cas que vous no trauviez plus cet oflre 


MRS. M. SUMMERS, Box H. 47 - - WINDSOR, Ont. 


Pour moi, je lui suis reconnais- 


Par! sante de son affectueux intérêt 


envers la population féminine, de 
langue française des nouvelles 
provinces, et, je me réserve de lui 
flire bientôt comment la Cana 
dienne de l'Ouest sait se montrer 
à la hauteur de la tâche qu’elle 
nous trace. 
Magali. 


C’est à vous, ma chère Magali, 
que je dédie ma chronique; elle 
vous appartient de droit et vous 
serez mon interprète auprès de nos 
soeurs de là-bas, puisque vous avez 
la mission de leur garder dans ces 
provinces nouvelles, peuplées sur- 
tout d’élément anglais, une allure 
bien française, C’est vous qui de- 
vez les exhorter à conserver au m 
lieu des difficultés des colonies 
naissantes, les habitudes de la lan- 
gue de la vieille province de Qué- 
bec. 

11 est d'usage de railler un peu 
les femmes journalistes; tout de 
même, il faudrait être aveugle 
pour nier notre influence au foyer. 
Tout ce que nous éerivons à un 
écho plus ou moins retentissant, 
une influence morale ou pernicieu- 
se sur les femmes qui nous lisent 


Dans la vie besogneuse, à la- 


quelle elle était peut-être insuffi-|poser qu'il hésite. 


sagucité de Vieux-Jeune pour sup- 
Je ne veux 


samment préparée, elle ne laïsse-'point des compliments ct j'accep- 
ra pas de place pour les plaintes ; | te l’aurevoir. 


elle fera vaillamment des travaux 


Frileuse.— Toujours du soleil! 


pour lesquelles elle n’était point|vous devez être joyeuse! Plusieurs 
faite, et ses parents seraient sur-|lignes tombées avaient détruit le 


pris et affligés, eux qui l’ont peut- 
être trop choyée, de la voir ploy- 
er sous de pesants fardeaux. 


sens, vous avez deviné cependant. 
J'ai relu plusieurs fois votre let- 
tre, sans pouvoir trouver la répon- 


Mais elle ne laissera pas non!se que vous désirez: c’est un pe- 


plus le travail manuel 
toutes ses journées, 


envahir tit chef d'oeuvre 
elle gardera {c'est tout, tout en étant beaucoup. 


de sensibilité, 


une heure tous les jours pour pour {Vous demeurez toujours dans vo- 


perfectionner sa culture intellec- 
tuelle, afin de devenir au besoin 
l’institutrice de ses enfants, afin 
de pouvoir au moins s'intéresser à 
leurs études. 

Elle se fera envoyer, du lointain 
chez nous, des livres bien écrits et 
bien pensés, des journaux qui la 
tiennent au courant de ce qui se 
passe dans le monde. Ce sera sa 
récompense de la journée, que cet 
instant donné au labeur de l’es- 
prit, à la correspondance avec les 
chers absents, à la méditation sur 
les moyens à prendre pour deve- 
nir plus vaillante et méilleure. 

Elle sera la providence de ses 
compatriotes, sa maison sera hos- 
pitalière à ceux qui sont avides 
d'entrer parler leur langue et qui 
se croiront parmi les leurs, tant 
elle mettra de bonne grâce dans 
son accueil. Elle sera honoré pour 
ses nombreuses vertues, et lors- 
qu’elle mourra, tous la regrette- 
ront comme une mère et comme 
une soeur et son influence vivra 
longtemps après elle. Car dans 
tous les pays et sous toutes les cir- 
constances, une bonne femme est 
un trésor qui ne peut s'évaluer à 


et c’est pourquoi nous devons tâ-|son prix. 


cher de répandre des idées saines 
et consolantes. 
Ne vous attristez donc jamais de 


Ginevra. 
Québec 18 septembre, 1907. 


Après. 
NE — 5e 


J'aimais, quand vous m'aimiez. 


Maintenant mon coeur vide 


Regrette le plaisir si doux qui fut le sien ; 


E& mon bonheur est mort hier, presque ancien, 


Au front de ma jeunesse imprimant une ride ! 


Quand vous m'aimiez, j'aimais, 


Anjourd'hui je n'ai plus 


La gloire de chanter comme vous êtes belle ; 


Mais je garde à ma lèvre obstinément fidèle 


La mémoire des mots que vous avez voulus... 


Ah quand je vous prenais, entre mes mains, la tête 


Et que je regardais dans le fond de vos yeux, 


Pourquoi pâle ev troublée, abaissiez-vous sur eux 


Vos paupières avant mon âme satisfaite ? 


L'amour est incertain, fragile et décevant ! 


Eÿ pour l'avoir connu je m'en vais seul et triste 


D'une vieille ferveur éteinte et qui persiste, 


Comme une branche worte en un arbre vivant ! 


ALBERT LOZEAU. 


vous sentir si lointaine; ce tra- 
vail que vous faites là-bas est 
peut-être plus efficace que le nôû- 
tre, enr celles auxquelles vous 
vous adressez, ont moins d'appuis 
et de ressources et votre mérite est 
plus grand de relier tant de fem- 
mes isolées; vous serez fière d’ai- 
der à édifier dans ces terres nou- 
velles une province canadienne. 

C'est sur les genoux de 
sa mère que l’enfant balbutie ses 
premières paroles et ses premières 
prières; c’est d'elle que lui vien- 
nent ses plus profonds sentiments 
parce qu'ils ont été déposés dans 
une âme neuve et pure, il faut 
donc convaincre les mè- 
res de l’action magnifique qu’elles 
peuvent exercer dans Ja famille ; 
en exigeant que, là au moins, on 
parle toujours français, en ensei- 
gnant aux enfants le catéchisme 
et la prière, en leur inculquant 
l'amour de leur pays; en leur con- 
servant le goût des bonnes cet sai- 
nes lectures. 

Én acceptant de suivre le colon, 
la femme a accepté un rude devoir 
auquel elle ne peut plus se sous- 
traire: elle doit être l’aide et l’a- 
mie de son mari, c'est elle qui doit 
l'encourager dans des durs travaux 
des débuts, c'est elle qui doit le 
défendre contre la nostalgie et les 
rogrets. Elle doit être sa consola- 
tion et sa joie: elle doit embellir 
de toutes les ressources de son 1n- 
dustrie, l’humble toit qui les abri- 
te; elle doit varier le menu fru- 
gal des repas, autant qu’il est 
en son pouvoir ; elle doit se multi- 
plier afin de garder aux siens une 
atmosphère de calme. 


PETIT COURRIER. 


Toutes les lettres et communica- 
tions concernant le Coin Féminin 
doivent être adressées à Magali, 
Legal, Alta. 


mms 


Petite Fermière.— Je suis heu- 
reuse d’apprendre que vos recher- 
ches ont abouti. Vous me donnez 
une trop longue part dans leurs 
succès ; je vous ai si peu aidée! Je 
verrai à publier les vers que vous 
me dites; pourtant qu'à ce genre 
d'articles, hum! Faites mes ami. 
thés à votre soeur et à bientôt, jr 
l'espère. 

Stella.— Oui, c'était une coquil- 
le, et bien malheureuse parce- 
qu'elle détruisait le sens de la 
phrase: la vie ou la lie, ce n'est 
pas tout à fait la même chose! 
Vous êtes très gentille de ne pas 
m'en vouloir, il n’y a pas Jà de 
ma faute, croyez-le. Vous vous ê- 
tes arrungée une charmante vie; 
n'est-ce pas que cela n’est pas in- 
compatible avec les travaux de 
fermière? Vous me donnez envie 
de vous envoyer un baiser! C’est 
permis ? 

Sir O. des Rables.— Avec un 
nom ortographié comme celui-ci, 
vous me diriez être d’un autre 
pays que je ne vous croirais pas! 
Avant de vous promettre d’insé- 
rer, je voudrais lire l’article; la 
tournure de votre lettre laisse croi- 
re, en cffct, que vous ne posez pas 
les mélancoliques. 

Je demande de votre part à 
Vicux-Jeune, s'il devine qui se ca- 
che sous votre pseudo. Laissez-moi 
vous dire que je connais trop la 


tre vol de chimères, je redoute 
pour vous Ja chute prochaine de 
Fi-haut, petite colombe. Oui, ce 
sentiment esf une des plus gran- 
des puissances humuines, mais il 
obéit, il doit obéir aux lois de ce 
monde: vous l’oubliez trop. Ma 
Frileuse, j'ai beaucoup pensé à 
vous ces jours, bientôt vous sau- 
rez pourquoi. Votre âme délicate- 
ment sensible m’attire, il m'est 
doux de savoir que la sympathie 
est réciproque. 

Je vous remercie des voeux de 
santé qui me seront salutaires, je 
l'espère. 

Feuille de Tremble.— On vous 
pardonne, votre chute de la bran- 
che puisque c'était pour venir au 
Petit Courrier. Tes arbres sont 
bien tristes tout noirs, pourquoi 
vos soeurs prenuent-clles si vite 
“leur vol”? C’est bien grave pour 
une feuille de tremble, de laisser 
son coeur ainsi voltiger avec les 
papillons! Ma chère, je ne peux 
que vous suggérer de le fixer avec 
un fil de la Vierge, et encore les 
papillons se prendront dans ce lac! 
Point de remède? $i, un que vous 
trouvez dans votre petite cervelle. 
qui m'a l’uir bien équilibrée. Î 

Brodeuse.— Pour fixer le dessin 
sur la toile, servez-vous de papier 
bleu autographique. Le plumetis 
peut se faire en bourrant, ou non, 
il a plus où moins de relief. Blanc 
sur blanc est plus distingué; bleu 
sur blanc est plus fantaisiste, Tou- 
te à votre disposition. 

Magali. 


© ——— 


SECOND CONCERT CLASSI- 
QUE. 


Tout ce qu'Edmonton compte 
d'amateurs de musique s'étaient 
donné rendez-vous au deuxième 
concert classique. 

Le talent des artistes s’est enco- 
re une fois affirmé dans l’interpré- 
tation parfaite des divers numé- 
ros du programme. 

L'auditoire charmé ne ménagea 


pas ses applaudissements chaleu- 
reux. 
Une brillante comnosition de 


M. Chas. Lagourgue exécutée a- 
vec un brio parfait fut particuliè- 
rement goûtée. 

M. Darimont porta l'enthou- 
siasme au plus haut degré en in- 
terprétant de son archet charmeur 
l'Intermezzo de Cavalleria Rusti- 


cana. 
Le Dr Antoine de Lotbinière 
Harwood chanta ‘Good Night 


Beloved,”” une romance parfaite- 
ment appropriée à sa chaude voix 
de ténor. 

Mais nous n’en finirions pas si 
nous voulions apprécier chaque 
morceaux du programme, car cha- 
eun d'eux remporta un franc suc- 
cès. 


Résumé des Réglements concernant 
les Homesteads du Nord-Ouest 
Canadien. 


Toute section de nombre pair des terrains 
de la Puissanec au Manitoba où dons les mo 
vinees du Nord-Ouest, excepté les lots $ et 26 
non réservés, poutre être priso conme hote 
stend par toutes personnes £e trouviuit 16 seul 
chef d'une famille où par tout individu mâle de 
plus de dix-huit ans, sur un espuec d'un quart 
ke section de I60âcres plus ou mnins. 


Une demande d'entrée ou d'inspeetion doit 
étre faite personnellement au bureau de l'agent 
Jocal où sous-agent, . 

(1) Au moini un séjonr de six mois sur le 
terrain et la mise en culture de celui-ci chague 
année, an cours d'un terme de trois ans. 

{2) Si Je père (ou la mére, si lo pére est décédé) 
de toute personne éligible pour faire l'entrée 
d'un homestend d'aprés lateneur de vet acte, 
quand ant lieu de résidence avant d'obtenir li 
putente, pourront étre remplies par le fait que 
cette personne habitern avccle père ou ln mère, 

43} Si le colon à feu et Hen sur la ferme qu'il 
posslo dans les environs de son homestend, les 
conditions de cet acte, quand à In résidence, 

pourront être remplis pur le fait de résider sur 
e dit terrain, 

Avant de demnnder des lettres patentes, lo 
colon devrn donner un avis de six mois, en écris 
vantau Commissaire des Terres du Dominion, 
à Ottawa, de son intention de faire. 


WW, CORY, 
Député ministre de l'Intérieur, 


N.-B.--Ln pobliention non autorisée de celte 
annonce n6 SOTR PAS pAyÉe, 


GRAND UNION HOTEL 
CALGARY, ALTA. 


——_—_—. 


52,00 PAR JOUR 


L'omnibus de l'hotel est à tous les trains 


1-5-08 pd. A. A. HOUDE, prop 
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The Acme Co. 
Limited 


La Fournaise ‘ HECLA ” 
n’a pas de defaut. . ... 


Nous ne croyons pas qu'il soit possible de 
trouver un défanlt À aucune des parties de 


la fourmaise  HECLA °” 


Le réservoir à l’eau est placé de manière à rendre abso- 
lument le service pour lequel il est fait ; 
l'eau s'évapore sans que l'air devienne humide. 


La porte est assez large pour laisser passer les gros mor- 
ceux de charbon.  Ælle cest doublée pour 
empêcher la chaleur de s'échapper. Une 
clanchette brevetée la tient fermée. 


Le tuyeau à poussière aspire toute la poussière dans la 
cheminée. 


La boîte à cendres est grande et forte et n'a besoin 
d’être vidée qu’une fois par jour. 


Jointures fondues qui empêchent absolument le gaz, la 
fumée ou la poussière de s'échapper. 


La fournaise ‘ HECELA ?”” est la seule qui a 
des jointures fonducs. 


Demandez nos prix. Nous donnons des 


estimés sur tout travail de plomberie. 


Ferblanterie Acme Co. 


Coin des rues Isabelle et Première 


200,000 00,0,0,0,0,0009,00,00,001(0I01CA0 ENONCE NE de re 


GERANIUMS. 


Une Coliection Splendide. 


_—— Prix de 25 cts à Si. 


a 


Prix Spéciaux pour quantités 


+ 


Coin de l'Ave Victoria et la 1 e rue, Voisin de l'Hopital General. 
Telenhone 523. 


000000000000 000 (000410000000 0000,00/0 000 
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£22 


Vente de Matinées 


de Soie blanche 


Nouveaux Patrons 


150 Matinees 
Les prix, de $2.50 a $6.50 Ia piece 


Voyez nos Bas de Cashmere, 
‘ Special Quality *” 8 paire pour $1.00 


T. $S. THOMPSON, 


HABILLEMENTS DE DAMES 
Ave Jasper, Edmonton. Alta. 
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Jeudi, 31 Octobre 1907 


_ La Legisla tion du Travail 


——_——f—— 
La décision que vient de pren- plus loin encore. I] veut lui assu- 


dre le gouvernement de l'Alber-! 


ta, en regard à la législation ou- 
vrière sera bien accueillie, par tous 
les travailleurs. 

Un projet de loi reduisant à 
buit, le nombre d'heures de tra- 
vail sera déposé devant l’assem- 
blée législative. 

Ce projet est en parfait accord 
avec le désir si souvent exprimé 


par le parti libéral, d'améliorer; 


le plus possible la situation des 
ouvriers et plus particulièrement 
des mineurs, 

Il a mis dans les statuts de la 
Province. La loi sur les salaires 
‘“‘Mfechanies Lien Act’ qui est con- 
sidérée par les juges compétents 
comme la meilleure au point de 
vue ‘‘ouvrier'’, qui puisse être 
trouvée dans n'importe quelle au- 
tre province. 


Le gouvernement de ]'Aïllerta 
a aussi adopté une législation 
mettant le plaideur à l’abri des 
ruineuses notes d'avocats et par- 
conséquent réduisant  considéra- 
blement les dépenses des plaideurs. 
Comment ne pas reconnaître les 
bienfaits d’une loi qui rendant la 
procédure légale aussi expédive 
et peu coûteuse que possible, la 
met à la portée du plus modeste 
travailleur. 


à 

J'ai entendu l’autre jour un 
homme qui disait: ‘L'avocat et 
le médecin sont les pires choses 
pour la bourse du pauvre hom- 
me.” Nul ne contestera la justes- 
se de cette réflesion. Aussi nul ne 
conteste l'unité de deux lois prépa- 
rées par le parti libéral de notre 
Province. 

La première protège le plai- 
deur contre la rapacité des hom- 
mes de loi, en rendant l’applica- 
tion de la justice plus simple et 
meilleur marché. 

La deuxième rogne la part du 
médecin en donnant une plus lar- 
ge place au repos et à l’hygiène. 


Protéger l’ouvrier est bien, mais 
le gouvernement de l'Alberta va 


rer les douceurs du bien être et 
du confort. L'établissement du 
lsystème gouvernemental des télé- 
phones sera d’une aide puissante 
dans cette voie. 

Actuellement, les ouvriers ne 
| peuvent pas profiter des avanta- 
ges que procure le téléphone, Les 
prix sont trop élevés. Mais il est 
certain que les efforts du gouver- 
nement reduiront tant le prix du 
service téléphonique que le plus é- 
conome des ouvriers pourra avoir 
son téléphone, aussi bien que le 
docteur, l’avocat ou l’homme d’af- 
faire. 


Devant la commission des mi- 
nes, les mineurs ont émis le désir 
que le gouvernement fasse une 
loi prévoyant le versement d’une 
indemnité en cas de décès ou d’u- 
ne assistance en cas de blessures 
contractées à la mine. 

Je ne sais pas ce que le gou- 

| vernement se propose de faire en 
cette matière, mais il me semble 
‘que beaucoup de personnes consi- 
dèréraient cette loi, comme trop 
spéciale. Pourquoi n'en pas fai- 
re une similaire pour les employés 
: de chemin de fer, les charpentiers, 
etc., etc. 
{ L'adoption de la journée de 
|huit heures est au contraire popu- 
laire, car personne n’ignore que 
le travail dans une mine est plus 
dangereux et plus insalubre que 
tout autre. 


ne uen 


Pareille législation est déjà a- 
| doptée dans la Colombie Britanni- 
que, le Colorado, l'Indaho, le 
| Ragças, l'Illinois, l'Afrizona, le 
Missouri, le Montana et l’Huta. 

‘ Avant six mois, l'Alberta en se- 
ira dotée. 

: Notre gouvernement n’est ja- 
mais en retard lorsqu'il convient 
!d’adopter une bonne législation 
dont l’ouvrier bénéficie autant que 
sa famille. Huit heures de travail 
dans une mine de charbon sont 
llargement suffisantes pour ména- 
jger à l’ouvrier un repos propor- 
tionné à l'effort. 


Ligne de Paqueb 


ots pour le G.T.P, 


——————— #——— 


Au retour d’un voyage d’ins- 
pection, M. C. A. Hays, président 
de la compagnie du Grand Trone 
Pacifique a donné une entrevue 
très intéressante. 

I] a déclaré que sa compagnie fe- 
rait inaugurer avant longtemps 
deux grandes lignes de paquebots, 
l’une sur l’océan Atlantique, l’au- 
tre sur l’océan Pacifique. 

Si la compagnie du Grand Tronc 
Pacifique n'arrive pas à une en- 
tente satisfaisante avec les lignes 
de transports maritimes déjà ex- 
istantes, elle fera construire les pa- 
quebots nécessaires pour établir 
ce nouvelles facilités de trans- 
‘port. 

Mr Hays a aussi déclaré que la 
rareté de la main-d'oeuvre avait 
retardé leurs travaux de construc- 
tion, mais qu’ils n’avaient rien eu 
à faire avec l’importation du tra- 
vail étranger. Si cette importa- 
tion a eu lieu, ajoute-t-il, les con- 
tracteurs en sont les seuls respon- 
sables. 


Naus sommes aussi très satis- 
fait, d’une autre déclaration que 
le Président de la compagnie du 
Grand Tronc Pacifique a bien vou- 
lu faire à cette dernière entrevue. 
| Af. Hays reconnaît que leur 
|churte leur donne le droit de cons- 
itruire des embranchements dans 
toutes les directions. Mais avant 
de se prévaloir : de ce droit, sa 
compagnie désire compléter, af- 
firme-t-il, la ligne principale, et 
la mettre en bon état. 

A. W, Smithers, de Londres, 
premier vice-président du Grand 
Tronc Pacifique, qui a accompa- 
gné M. Hays dans sa tournée 
d’inspection nous apporte aussi un 
message d'espérance des vieux 
pays. 

Te marché financier d’Angle- 
terre, nous assure M. Smithers, 
devient meilleur, et il nous promet 
aussi une affluence considérable 
de colons pour l’année 1907-1908, 
ce qui aiderait considérablement 
à règler la question ouvrière, 


Au Point. 


Le crrespondant de l’‘‘Evening 
Journal,” le ‘‘showman,’”, se pré- 
vaut d’un oubli qui a été commis 
par quelques-uns de nos compatri- 
otes à Morinville, pour chercher 
encore une fois à préjuger l’opi- 
nion publique contre les Canadiens 
d’origine française. 

Nous le répétons, cette condui- 
te de notre confrère n’est pas hon- 
néte, et elle n’est pas non plus 
loyale. 

Nous n'insistons pas davanta- 
ge, Car nous avons raison de croi- 
re que nos concitoyens de l’Alber- 
ta ne prennent pas le corréspon- 
dant de l’‘Evening Journal” au 
sérieux. 

Le ‘‘showman’”’ nous accuse à 
tort de ne pas avoir réparé une er- 
reur commise il y a quelque temps 


an ‘Courrier de l'Ouest.” 

Dans notre numéro du 19 sep- 
tembre nous avons reconnu que 
par crreur nous avions donné au 
“Winnipeg Telegram’ la paterni- 
té d'un article qui avait été pu- 
blié dans le ‘Free Press.” 

Naturellement notre confrère 
allèguera qu’il ne lit pas le “Cour- 
rier de l'Ouest,’ mais ce n’est pas 
là une raison pour continuer à 
nous accuser injustement de mal- 
honnêteté. 

Quant aux leçons de savoir fai- 
re que le ‘‘’showman’”’ nous sert, 
deux ou trois fois la semaine dans 
le: colonnes de l’‘“Evening Jour- 
nul,” nous savons qu’elles ne va- 
‘lent pas mieux que celui qui les 
donne. 
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L'Hon. M. 


epute de Bellechasse, 
comme 


D 


om — 


Depuis quelques mois, l’hon. 
M. Turgeon a été attaqué d'une 
manière déloyale et honteuse par 
la presse nationaliste, et quelques 
journaux conservateurs de la Pro- 
vince de Québec. 

M. Henri Bourassa, le chef du 
parti nationaliste, et ses lieute- 
nants ont parcouru a Province de 
Québec, en faisant les attaques les 
plus violentes et les plus directes 
contre l'administration du Dépar- 
tement des Terres. 

M. Asselin, dans le ‘‘Nationalis- 
te’ a joué le rôle de diffamateur, 
et ses attaques contre l’hon. M. 
Turgeon ont été dès le début des 
plus malicieuses. 

.M. Turgeon à poursuivi Olivar 
Asselin pour libelle. 

Au premier procès le jury ne 
s'est pas accordé, La cause avait 
été remise au terme criminel de cet 
automne, mais cette fois l’accusa- 
teur Asselin n’a pas eu le coura- 
ge de se présenter devant ses ju- 
ges, il s’est caché. 

L'hon M. Turgeon avait aussi 
poursuivi Asselin à la Cour Civi- 
le. 

Sa seignerie le juge Cimon a} 
condamné le diffamateur de M. 
Turseon, et il a fait remarquer à 
la euur qu’il regrettait que ses at-| 
tributions ne lui aient pas permis 
d'envoyer Asselin en prison. 

Voilà la classe des gens salariés 
par M. Henri Bourassa, et dont 
ils se sert depuis quelques temps 
poux diffamer et ruiner, s’il le 
peut, quelques-uns de nos hommes 
publics les plus honorabies du 
pays. 

M. Bourassa ne trouve rien de 
mieus que des Landry, des La- 
flimme et des Asselin pour lui ai- 


De ‘La Presse.”? , 
Québec, 19.— Voici le texte de 
la lettre adressée à l'honorable 
premier ministre par son collègue 
l’hon. M. Turgeon: 
À l'hon. Lomer Gouin, 
Premier Ministre de la province 
de Québec, 
Québec, 


Mon cher Premier Ministre, 


J’ai attendu patiemment pen- 
dant des mois l’occasion de ren- 
contrer, dans une instruction ju- 
diciaire, ceux qui ont osé porter 
contre moi l'accusation la plus o- 
dieuse et la plus infamante. Le 
crime de parjure ne peut être dis- 
cuté à la tribune populaire. La 
rébabilitation que j’entendais, je 
l'ai eue ce matin. Le jugement de 
l'hon. juge Cimon est une flétris- 
sure sans précédent pour mes ac- 
sateurs. 

Cependant d’autres accusations 
d’une nature politique touchant 
l'administration du domaine pu- 
blic, sont encore pendantes. J’ai 
pris la détermination de soumet- 
tr ma cause à mes juges, les élec- 
teurs du comté de Bellechasse et 
je transmets à l'instant même à 
l'orateur de l’Assemblée Législa- 
tive ma démission comme député. 
J’ai maintenant l'honneur de vous 
prier de faire émettre immédiate- 
ment le bref pour une nouvelle é- 
lection afin de me permettre de 
rencontrer à ciel ouvert les pro- 
tagonistes de cette campagne de 
diffamation. L’invitation leur en 
sera faite par la voie des jour- 
naux. Vous avez annoncé, à l’as- 
semblée de Saint-Eustache le 11 
août dernier, qu’une enquête mi- 
nutieuse et complète aurait lieu 
dès l’ouverture des Chambres sur 
tous les faits et toutes les circons- 
tances se rapportant ou se ratta- 


Du “Temps.” 

Quant un journal comme le 
“News” de Toronto en est rendu 
à admettre que M. Borden ne se- 
ra jamais capable de conduire son 
parti à la victoire et à conseiller 
de chercher ‘‘un autre Moïse,” 1l 
faut se demander qui plaindre da- 
vantage, le chef du parti conser- 
vateur, ou le parti qui a M. Bor- 
den comme chef. 


Le programme du chef de l'op- 
position est celui de M. Borden et 
non celui du parti conservateur ; 
c’est pourquoi il rencontre si peu 
de sympathies. 


Toronto, 22.— 


Comme dirait 


Baptiste, le diable est au vaches tion. 


Hon. M. Turseon au premier 


Ministre. 
+ ———— 


L'Ordre et la Cohesion Caracterisent le 
Parti Conservateur. 


Turgeon, 


$# CARTES PROFESSIONN 


ELLES & 


D. C. CoRMaACKk 


CORMACK & MAGKIE 
AVOCATS ET NOTAIRES 
Argent à Prôter 
BLOCK McLEOD 
135 Rue Jasper 


a donne sa demission 
depute. 


der à faire son oeuvre de destruc- 
tion. 

Enfiu l'heure de la rétribution 
est arrivée. 

Les tribunaux civils de la Pro- 
vince de Québec ont condamné le 
diffamateur public, Olivar Asse- 
lin. 

L'hon. M. Turgeon a remis son 
mandat aux électeurs de Belle- 
chasse, et a invité M. Henri Bou- 
rassa à résigner son siège à la 
Chambre des Communes, pour po- 
ser sa candidature contre lui. 

L'Hon. Ministre des Terres, 
donne là un bel exemple d'honné- 
teté publique.Les tribunaux de son 
pays l’ont blanchi des accusations 
infâmes portées contre lui, cepen- 
dant il ne veut pas conserver le 
mandat que ses électeurs lui ont 
confié, sans être sûr qu'ils approu- 
vent le jugement de la cour. 

M. Bourassa a accepté le défi de 
M. Turgeon: il ne pouvait pas 
s’y soustraire sans se ruiner à ja- 
mais dans l'opinion publique. 

Pour nous qui avons bien con- 
nu l’hon. M. Turgeon, nous som- 
mes rassurés et toujours convain- 
cus qu'il a été honteusement ca- 
lomnié. 

Le 4 novembre prochain, les é- 
lecteurs du comté de Bellechasse 
renouvelleront leur confiance à 
l'hon. M. Turgeon. Ils approuve- 
ront le jugement rendu par l’hon. 
juge Cimon; jugement qui a dû 
couvrir de honte ceux qui en ont 
été l’objet. 

Quand M. Bourassa aura été 
battu par les électeurs du comté 
de Bellechasse, sera-t-il assez gé- 
néreux et assez honnête pour re- 
connaître son erreur? nous en dou- 
tons!!! - 


Tel, 419 


LICENCES DE MARIAGES, 
émises par 
J. B. WALKER & Co. 


Edifice Norwood 
Téléphone 487. 


113 Ave Jasper 
Boite B. P. 359 


COTE & SMITH 


Frank B. Smith, B.S. ete. Cet ME.M,.IME. 
J.S, Côté, D.LS., CE, 


Ingénieurs civils et de mines ; Arpanteurs etc 


Boite B.P. 596 BUREAU Ed McLeod 


CHAS. LAGOURGUE 
Premier Prix du Conservatoire de Paris 
PROFESSEUR DE MUSIQUE 


f MacKay Ave, 854 


STUDIOS (l 2nd Street, 1168 


KIMPE & HEATHCOTT, 


ARPENTEURS et INGENIEURS CIVILS 
113 Ave Jasper 


Tel. r27 
Boîte B. P. 1137 
Edifice — CRÉDIT-FONCIER 


H. WW, Blaylock B.C.L. 


CLAYLOCK & BERGERON 
AVOCATS ET NOTAIRES 


P. J. Bergeron. B.C.L 


KING EDWARD HOTEL 


CALGARY, ALTA. 


chant à la vente à un syndicat 
belge, de terrains dans la région 
le l'Abittibbi. Nos adversaires 


PENSION $1.00 par jour et plus 


HE, A, MACKIE ! 


Duauc ET. EE, DELAVAULT 
DUBUGC & DELAVAULT 
AVOCATS et NOTAIRES 
Avocats, Solliciteurs, Avoués, Notai- 
res, ete. pour les provinces d'Ai- 
berta, Saskatchewan, Manitu- 
ba et Québec, 

Boite de Poste 543, Téléphone 287 
BUREAU : Edifice Norwood 


ARGENT à prêter et à placer, fonds 
privés et de compagnies, 


Wilfrid Gariépy, Hector L. Landry. 
GARIEPY & LANDRY 
AvVocars, NOTAIRES, ETC. 
Solliciteurs pour lu 
TRADERS BANK OF CANADA 
BUREAUX : 155 Ave Jasper, Est. 


E. B. Evwanps, K.C. 
Louis MADoRE, B. 4, B. C. L. 


EDWARDS & MADORE 
AVOCATS et NOTAIRES, 
Membres du Barreau des provinces de 
Québec, Ontario, Alberta et Saskatchewan. 
f Edmonton : Edifice Norwood, 
UMorinville : Edifice Gouin. 
Téléphonc : 555, 
Adr, Télégr. : * Edwards-Kdmonton, 


OMER ST-GERMAIN 
AVOCAT ET NOTAIRE 
MORINVILLE, ALTA, 

Boite B. P, 20, Telephone 5 


BECK, EMERY, NEWELL & BOLTON 


AVOCATS NOTAIRES, Etc. 
NX, D. BECK, K.C, Administrateur public 
E.C. Kmery 
C.F, Newell, & S, E, Bolton 


Bureaux : rue McDougail 
Près du nouvel édifice de la Banque Impériale 


ARE SR ER EEE EE RER COUT 
ROBERTSON & DICKSON 


AVOCATS, NOTAIRES, ete. 
Edmonton et Fort Saskatchewan. 
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Bureau d’Edmonton, 
EDIFICE McLEOD, RUE JASPER. 


Dr L. G. FREDETTE 


Gradué de l'Université Laval de Mont- 
réal, et Lieut Vétérinaire de la Bat- 
terie 15 de Shefford, P, Que, 


Bureau et Hopital, 253 Fraser Ave. 


Dr A. BLAIS, 


MEDECIN et CHIRURGIEN 
Ancien Interne de l'Hopital Pean 
Paris 
Bureau : Heiminck Block, Tel. 174 
Résidence: 6me Rue Ouest près de lu 
rue Main, Tel. 181 
CONSULTATION ; De 11 À 12 a.m, 
Et de 2à5 pm. 


CO SE une 
MADAME MEADOWS 


Specialiste pour Ja vue 
129. AVENUE JASPER 
EDMONTON 
Heures d’oflice : 9 à 6 hrs : Same 
di soir de 7 À 9 hrs. 
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ACCORDEUR DE PIANOS, 


C.Jones, de la maison Astley-Jones 
Piano & Organ Co., accorde Jes piano 
de nos musiciens depuis sept ou huit 
ans. Avez-vous besoin de faire accor- 
der le vôtre ? 


J. NOIRON, M. D. 


Diplomé Summa Cun Laude de 
l'Université Laval, 
Licencié C. P. et S.N. W.T. 
Résidence . 


VONDA, Sask. 


REC SE QE TER 
Dr R. B. WELLS 


Elève des Hopitaux de Londres, Neu 
York et Chicago 
Spécialité pour les maladies des yeux 
des oreilles, du nez et de la gorge. 


Bureau : Edifice Norwood 
Heures de consultations : 10 am, à 1 pm. 


. 


2 pm à 5 pem, 7 pm. à 8p.m, 
Examen des yeux pour choix de lu- 
nettes. 


GEO. H. GRAYDON, 
Pharmacien. 
Prescriptions, Médecines Brévettes,etc 
Brosses, articles de toiletta ; 


Kodaxs et Cameras, Plaques Pho- 
tographiques, etc., eta, 


Jasper Ave. Bioc Sazdison, 


GEO. H. GRAYDON. 
RER PRE ENERGIE PUS TERRE EEE 


STRATHCONA HOUSE 


STRATHCONA. 
En face de la gare du C.P.R, 
$2.00 PAR JOUR. 
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vous faites des excursions ici et là, des 
pique-niques, des promenades, etc. 
Eh bien ! savez-vous le 
meilleur souvenir que vous pouvez rap- 
porter de ces parties ? C’est une ou 
plusieurs photographies ! 


n’est-ce-pas { 


Avec un 


KODAK 
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Vous prenez toutes les photos que vous voulez, et ainsi 


vous pouvez conserver de beaux souvenirs des dif- 


féventcs réunions où vous vous trouvez, des dif- 


Aux prix qu'ils se vendent maintenanr., 


wat le monde peut se payer le luxe d’un 


Appareil Photographique 


—KODA 


POUR $2 VOUS AVEZ UN “ BROWNIE ” 


vous procure un appareil pliant 
très recommandable. Va sans 
dire que nous avons des Kodaks 
de tous les prix et que vous 


n'avez qu'a faire un choix. 


Si vous parlez difficilement l’an- 
glais, demandez à vous faire 
servir par Monsicur Létour- 
neau, notre Gommis 


PEINTRES. 


Marchands de Pianos et Musique. 


_Æ..3 


Âve Jasper, Edmonton. 
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Edmonton.— Les bureaux du gou- 
vernement. 


On u commencé hier à déména- 
ger les bureaux du gouvernement 
qui occupaient autrefois, une par- 
tie de l’Empire Block. T/installa- 
tion dans le local temparaire près 
de l'emplacement du futur parle- 
ment sera probablement terminée 
cette semaine. 


Un bon moyen ‘de publicité. 


M. À. $. Harrison, secrétaire 
de la Chambre de Commerce est 


‘un homme bien entreprenant. T1 


ne néglige rien pour faire connaî- 
tre notre ville et son district, 

La maison Haton Co. de Winni- 
peg a organisé une exposition de 


| produits agicoles. 


M. A. $. Harrison a envoy- 
é un grand nombre des plus beaux 
produits de notre sol. 

Il a reçu de Winnipeg une let- 
tre de remerciements dans laquel- 
le on lui dit notamment: ‘“‘Un 
grand nombre de personnes exami- 
nent chaque jour les produits de 
l'Alberta et nous sommes heureux 
du profond intérêt qu’elles mon- 
trent.” 


Une grève. 


Les entrepreneurs de charroi 
qui transportaient le charbon de la 
‘Standard Coal Co.” autrefois 
“City Coal Co.” se sont mis en 
grève lundi dernier. 

La cause de la grève est qu’un 
entrepreneur de la ville a passé un 
contrat avec la ‘Standard Coal 
Co.” pour transporter tout son 
charbon à un prix plus réduit que 
le prix actuel qui est de 81.00 par 
tonne. 


th 
Le G.T.P. sera à Edmonton au 
mois d'août. 


Si les progrès actuels conti- 
nuent, dit le Dr Murphey, ingé- 
nieur inspecteur de la section ouest 
du G.T.P.: les rails du G.T.P. 
seront posés jusqu’à Edmonton, 
vers le mois d'août, dans tous les 
cas, les trains circuleront sur cet- 
te ligne de temps en temps utiles 
pour transporter les grains de la 
prochaine récolte. 

Actuellement le remblais est fi- 
ni sur 156 milles à l’ouest de Sas- 
katoon, mais les rails ne sont pas 
encore posés sur cette section. 

Les hommes qui étaient em- 
ployés aux terrassements sur cet- 
te section ont été repartis sur la 
ligne entre Rivière Bataille et 
Clover Bar. 

Ils travailleront jusqu’au mo- 
ment où la terre sera trop gelée. 
Cependant, si l’hiver n’est pas trop 
rigoureux, les travaux se poursui- 
vront dans certaines parties. 

Les travaux du pont de Saska- 

toon progressent rapidement. Les 
piles sont terminées et l’acier pour 
la superstructure arrive sur le 
chantier. 
Certaines sections offrent de gran- 
difficultés de construction notam- 
ment dans les Beaver et lagle 
Hills. 

La contrée traversée par la li- 
gne est très favorable à la cultu- 
re, quoique quelques endroits 


‘soient arides. 


Une appréciation flatteuse. 

M. Joseph Souey, de Conterbu- 
ry, C'om., frère de M. $. Soucy le 
fermier reputé de Stoney Plain, 
est arrivé depuis quelques jours 
dans notre pays. I est absolument 
enthousiasmé car, dit-il, le pays 
dépasse de beaucoup tout le bien 
que l'on en dit. 

Il va se fixer dans notre région 
et se propose de faire venir de 
nombreux amis. 

ntfs 

M. C. Tortier est de retour à 
Edmonton. Tl a passé l'été sur la 
rivière MeLeod avec un groupe 
d'Américains. 

re — 
Régina.—Le manque de Wagons. 

De nombreuses plaintes arrivent 
de toutes parts au sujet du nom- 
bre insuffisant de wagons pour é- 
vacuer lu récolte. Le Ministère de 
l'Agriculture organise une enquê- 
te ot fera, s’il y a lieu, des repré- 
sentations au C.N.R. 


Lethbridge, Calgary, Edmonton. 


Le téléphone Bell à longue dis- 
tance est maintenant établi entre 
Cardston, Tethbridge, Calgary et 
Edmonton, Les prix sont Tbc. pour 
trois minutes de conversation a- 
vec Calgary et $1.50 pour la con- 
versation avec Hdmonton. 

Après six heures du soir le de- 
mi tarif est en vigueur, 


Nous avons eu le pluisir d’en- 
tendre, il y a quelques jours, une 
conférence donnée par M. Beau- 
chène du ‘‘Courrier de l'Ouest,” 
l’orateur à été très gouté. 

Il a promis d'envoyer 20 volu- 
mes français pour la bibliothèque 
de notre Académie. 

Nous le remereions de son géné- 
reux don, 

—0— 
Accident, 


M. J, Graham, employé au dra- 
gage de la Rivière des Esclaves, 
s’est fait tordre un bras par un 
engrenage. 

Le blessé fut immédiatement 
transporté au Landing où le Dr 
Boulanger lui prodigua les soins 
les plus empressés. L’amputation 
de deux doigts a été pratiqué avec 
succès et le Dr espère pouvoir con- 
server le bras au pauvre J. Gra- 
ham. 


amsn 


Personnelles. 


M. C. Hebert et L. Levasseur 
de $St-Aïlbert sont ici et resteront 


Athabaska Landing.— Divers. 
huitaine de 


‘probablement une 
jours. 


MM. L. Lessard et H. Reed 
sont partis faire un voyage d'af- 
faire à Edmonton. 


M. O. Royer de Beaumont est 
passé au Landing en route vers le 
camp des arpenteurs. 


Végreville.— Du Charbon. 


En effectuant des fouilles pour 
trouver du charbon dans une pro- 
priété à l'Ouest de la ville, 
M. F. I. Harris en a trouvé u- 
ne couche épaisse de 9 pieds à 
139 pieds de profondeur. 

Cette couche va être mise en ex- 
ploitation dans le plus bref délai. 


Hotel de Ville. : 


Le Conseil de Ville a tenu une 
assemblée extraordinaire le 16 du 
courant. Il a été décidé de don- 
ner à MM. McDougall et Coom- 
bes, les contrats pour la construc- 
tion de l'Hotel de Ville. Celui-ci 
coûtera $5,000. 

Le bâtiment sera à deux étages 
et mesurera 43 X 50. 


Vonda. — Feu de Prairie. 

Un feu de prairie a fait rage 
toute la semaine dernière, parcou- 
rant le pays dans toutes les direc- 
tions. On assure que de grandes 
provisions de foin ont été détrui- 
tes. 

Malgré la difficulté d’établir 
nettement l’origine du feu, 
il semble bien certain qu’il « 
été allumé par des étincelles échap- 
pées des locomotives du C.N.R. 


Winnfbeg.— Le Blé. 

On a établi une nouvelle classe 
de blé après examen des échan- 
tillons prélevés à cet effet. 

Jusqu'ici le blé était classé de 
1 à 8 par un acte du gouverne- 
ment du Canada. 

Le blé sera maintenant classé de 
1à5. 

Le blé No. 4 pèse 59%15s au mi- 
not et il est excellent pour la mi- 
uoterie,. 


A Travers l'Ouest. 

Les travaux d'automne se pour- 
suivent avec une grande activi- 
té. 

Les battages seront bientôt ter- 
minés et les Jlabours vont bon 
train. 

Si tout le mois de novembre é- 
tait beau, ce qui est très fréquent, 
environ 65 p.c. des terrains à en- 
semencer seraient prêts. 


Rome.— Plus de 1000 morts. 

Une dépêche de Rome unnonce 
qu’un violent tremblement de ter- 
re à détruit la majeure parti des 
Labitation en Calabre et en Si. 
cile. Plusieurs villes sont ruinées. 
11 est certain que le nombre de 
morts dépassera de beaucoup le 
chiffre de mille qui avait été don- 
né. Les blessés sont innombra- 
bles. 


Red Deer.— Deux ans de prison. 


Le nommé Albert Malcolm, âgé 
dé 21 ans, a été condamné à deux 
ans de prison par le juge Beck. 
Malcolm était accusé d’avoir pla- 
cé un tronc d'arbre sur la voie 
ferrée, aux environs d’Innisfail, 
dans l'intention de faire dérailler 
le train. Il avait élé vu ot appré- 
hendé par le garde section du C. 
P. R. On le croit partiellement 
irresponsable, 


Coulé et renfloué. 


Vendredi dernier le superbe pa- 
quebot du C. P. R. ‘‘Empress of 
China’’ a coulé au docks de Van- 
couver. 

Le navire plein d'eau glissa surson 
lit de vase et prit une forte bande 
sur babord. 

Les travaux de sauvetage com- 
mencèrent immédiatement et le 
navire put être renfloué au bout 
de deux jours de travail. 

Les machines n’ont pas d’ava-! 
ries sérieuses, mais l’intérieur du 
navire est sali par la vase. ! 

“I? Empress of China’ appareil- 
la avec 24 heures de retard. 

L'accident est dû à la négligen- 
ce de quelque homme de l’équi- 
page qui a laissé une valve ouver- 
te. 

Dès que la nouvelle de l’acci- 


Väncouver.— ‘‘Empress of China’ 


dent a été connu en ville, une fou- ? 


le immense s’est transportée vers 
les docks afin d'assister aux tra- 
vaux de renflouement. 

La rumeur publique accusait les 
Japonais d’avoir coulé le navire 
pour se venger des mauvais trai- 
tements qu'ils avaient subi lors 
des troubles. On ajoutait assez de 
créance à ce bruit et l'excitation 
allait croissant, lorsque les agents 
du C.P.R. le démentirent énergi 
quement et donnèrent la cause vrai 
de l'accident. 
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Vers le Yukon. 


1 est actuellement question d’é- 
tablir de nouvelles communica- 
kon, indépendamment des lignes 
du Grand Tronc, et la Compagnie 
des Mines du Klondike, déjà en 
projet. 

Ce nouveau projet, qui est pré- 
senté par la Saskatchewan Peace 
River and Dawson Raïlway Co., 
viendra devant le parlement fédé- 
ral à la prochaine session. La ligne 
partirait de Saskatoon et eroiserait 
le Canadian Northern Railway, 
près de Langham. 

La North Saskatchewan River 
serait franchie à l'Ouest du troisiè- 
me méridien. La ligne irait ensui- 
te vers le lac Frog, traversant 
la rivière Athabaska près d’Atha- 
baska Landing, puis, croiserait la 
Peace près de Peace River Lan- 
ding. De ce point, elle prendrait 
la direction du nord-ouest, vers la 
Peace. entrerait en Colombie Bri- 
tannnique pour déboucher dans la 
vallée de la rivière Insutton, dans 
le territoire du Yukon et traver- 
ser la rivière Stewart et la riviè- 
re McQuiston, atteignant enfin la 
rivière Klondike à Dawson. 
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LA QUALITE DE NOS IMMI- 

GRANTS. 


L’aveu d'un journal tory. 


Du ‘Canada. ”” 

Les conservateurs d'Ottawa 
semblent avoir consacré les meil- 
leurs de leurs efforts à combat. 
tre la politique d'immigration du 
gouvernement. 

Quand ils interrompent un mo- 
ment leur triste campagne de 
scandales morts-nés, pour essayer 
de traiter une question sérieuse, 
c’est presque invariablement de 
l'immigration que nous entendons 
parler. 

Or, on ne saurait reprocher au 
gouvernement de ne pas favoriser 
l'immigration, ce qui serait ridi- 
cule en face des statistiques. 

On s’en est pris à la qualité 
des immigrants, avec une animo- 
sité qui prouve que l'intérêt poli- 
tique prime le patriotisme et la 
bonne foi, chez nos adversaires. 

L'autre jour encore, le Com- 
Amissaire d'immigration des dd 
tats-Unis, M. Sargent, a déclaré 
que le Canada reçoit une meilleu- 
re classe d'immigrants que les E- 
tats-Unis. 

Un journal de Winnipeg, com- 
mentant cette opinion,  ajou- 
tait qu'il ne faut pas oublier, à 
ce sujet, que nonseulement le nom- 
bre relatif des immigrants est plus 
satisfaisant au Canada qu'aux H- 
tats-Unis et que ceux-ci sont re- 
crutés dans une meilleure classe, 
mais encore qu'il se compose de 
‘‘britishers,’” accoutumés au gou- 
vernement responsable et à la vie 
sociale et industrielle des Cana- 
diens. 

Ce commentaire est tiré de l’or- 
gane conservateur de Winnipeg, 
le ‘‘Telegram,”” qui, se trouvant 
sur les lieux mêmes, ne peut nier 
l'évidence, et se voit forcé de con- 
tredire ses confrères de l’Ist. 

Cet aveu méritait d’être signa- 
lé, 


RADAR OENMEMEENS 
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Employez la farine 


Capitol” 


La meilleure de l'Ouest 


Si vous n'avez pas essayé la farine ‘ CAPTTOL ” 

ne la condamnez pas ; faites-en un essaie Aidez une 

industrie Jocale ! Chaque sac de farine “ CAPITOL 
esb garantie. 


Aux Cultivateurs 


Avant de vendre votre blé ailleurs, venez nous voir, 
Vous payons les meilleurs grr. 


The Alberta Milling Co., Ltd. 


EDMONTON 


Tel. 374 Tiroir Postal 3 


FRERE CURE 
2 
VIEN'T D’ARRIVER 


Une consignation de Couvertes, Robes, Clochettes, Harnais, 
doubles et simples, Selles, ete. Pendant tout le mois, je 
vendrai mes marchandises à des prix réduits afin de débarrasser 
un peu mon magasin. 


J. E. CLARKE, 


x 


ÿ SELLIER 
# Avenue JASPER, EDMONTON 
ARS ETES EN EVENE IENENEEN EEE ENE) ENENEN ANA ANNEE ENS PANNE EENEYES 


Boite Postale 841 Téléphone 151 


Hobson & Albertson 


SUCCESSEURS DE 
MAYS COAL CO, LTD. 
Commerçants de Charbon, Gros et Détail. 


Charbon de Fournaise et de Poêle, 
Bureau : 280 Ave Jasper, Edmonton 


Charouteried’ Edmonton 


tions par voic ferrée avec le Yu- 


RUE JASPER 


Northern Hardware Coimpany. 


Avez-vous besoin d’un Poele P 
Nous avons marqué à des prix très Las nos fameux 
POELES MceCLARY 
afin de les vendre plus vite. 


VENEZ LES VO 


804 Ave Jasper, Est, 


WILSON, DEWAR & MKINNON 


Maison Fondéeen 1886 
La plus ancienne joaillerie de l'Alberta. 


Nous fabriquons des bijoux e& importons des diamants et autres pierres 
précieuses au prix des manufactures ; nous vendons ces pierres meilleur mar- 
ché que n'importe quelle autre maison et vous profitez de notre longue expé- 
rience pour le choix de ces pierres. De plus, vous pouvez les faire monter à 
votre goût à notre manufacture, 


Jackson Bros, 
(R AVYME BR ) 
Coin des rucs Queen's et Jasper, EDMONTON 


IR 


West End Furniture Store 
240 Ave Jasper Ouest 


Entre la 3e et 4e rue, EDMONTON. 


SIROP DU DR CODERRE 


Pour les enfants 
Recommandé et preserit depuis au-delà de 60 ans 
par l'élite de la profession medicale contre les Coli- 
ques,  Diarrhee, k Dyssenterie, la Den- 
tition douloureuse, linsoimnie et la plupart 
des maladies infantiles, Succès constant. ° 


Une mère prudente en aura toujours une 


bouteille à la maison, 
4 


25c la bouteille chez tous les marchands ou par 
la poste sur réception du prix. 


The WINGATE CHETCAL CO. Ltd. 
MONTREAL, Canada. 


ras EOCENEENEET 


humal 


25 


Soulage immédiatement, guérit promptement : 
ans RIIUME, TOUX, BRONCHITE, EXTINCEPION DE VOIX, 
s de N CROUP et autres AFFECTIONS de la GORGKerdes POUMONS 
uCCcÈs 


Vendu chez tous 
les marchands 


25 cts la bouteille 


Prénaré seule- 
ment par 


L. R. BARIDON, 13 ruc St-Joun, 
Montréal, Canada, 
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LE COURRIER DE L'OUEST, JEUDI 


ATTENTION 


à la Grande Vente de 


Nous commencerons 


stock de 


Voilà une opportunité sans précédent de vous procurer vos habits 


d'hiver à des prix défiant absolument la compétition. 


Capots de fourrure 


Chien 


Chat sauvage 


Chèvre 


Casques 


Gants 


Mitaines 


Samedi, 


Vêtements ‘ 20th CENTURY °” 


TOUT NOTRE STOCK DOIT ETRE VENDU , 


DUF 


310, Avenue Jasper, 


MARCHE. 
Blé No. L.............. ... 81.00 
Blé No. 2 ..... sense . 97 
Blé No. 3 ............ soc. DR 
Blé No. 4. ........,....,... sé 
Avoine .. ......,., pousse 
Orge No. 8. 
Beurre . ...........,,..... 
Jeunes bœufs—100ïbs 2. 15 @ 3.00 
AGNDEAUX ..........,,.. .... ».50 
Moutons 100fb8 .......... . 6.50 


Poulets. —vivants—la livre—12 
— dressés ....... 


Dindons —dressés— ,..,.... 18 
Œufs frais ......,..... .... 90 
Fromage . .......,.,,.,.. ... 25 
Son —le sac— ..... . 1 00 
Foin de slough ............ 


—par tonne— .... 7.50 @ 12.00 
Côteaux ........., 10.00 @ 14.00 
Mil ...... 12.00 @ 17.00 
Pommes de terre —nouvelles.. 40 

Carrotes —minot—..., 76 

Celery —le pied— ......, 05 


PAS DE 


N.B.— Nous parlons français. 


Western Coal Company 
144, Ave. McDougalt Tel. 152 

Nous avons besoin d’attelages pour 
charroyer du charbon. Ganges très 
élevées, emploi permanent, 


CHARBON, BOIS, 


5 BQIsS DE CORDE 


TELEPHONE 522 


M. D. GOODCHILD 


Coin de la 4eme rue et Jasper 


Larue 6 Picard 


ont maintenant leur bureau au 


No. 48 Âve Jasper 
Chambre No. 4. 


le 2 Novembre 1907, 


$40, 


de Marchandises, au prix coutant. 


À vendre tout notre 


OCOO 


250 complets 


Casquettes de drap & 
doublées en fourrure 


300 pardessus 


Capots doublés en 
mouton pour hommes 
et Sarçons 


Camisole et Caleçons, 
Bas, Collets 


Chaussures * INVICTUS ” 


CREDIT 


AR, 


Edmonton. 


200020000000 000200800020 60080 NE SOUS DO O DOS SE OOSO SSSR 0 00800 


TEL. 259 454 AVE. JASPER À 
E $ 
H e 
i [he Cameron Coal Co.  ! 
Marchands  - de - Charbon 
Ë EDMONTON __ ALBERTA ? 


ATTENTION!!! 


W. MORRITT & CO. 
TAILLEURS POUR DAMES ET MESSIEURS 


Désirent attirer votre attention sur le fait que le temps est 
cab arrivé de renouveler votre garde-robe, En saison d'hiver 
approche, Nous sommes prêts à remplir vos commandes. 


Venez à bonne heure afin d’éviter les retards. 


38, AVENUE JASPER, OUEST, 


COLOODOCESORDOCODOLEPSOEUTOSR ES DE ! 


C0S082000820000000000080060086600 


ONCE OST OR O CT OEUTLCCC US COOL LONTTTOOVLOOTOS CODTOOTOACOODOE 


31 OC OBRE 1907 


| CHOSES ET AUTRES. 


vtt 

Tout progrès réalisé en amène 
un uutre dans l’ordre d’idée oppo- 
E sé. 
| C'est ainsi que chaque fois que 
les malfaiteurs trouvent un trug 
ingénieux dont nous devons faire 
les frais, la police réussi à le dé- 
couvrir tôt ou tard, plutôt tard 
que tôt. 

Mais enfin, l'essentiel n’est-il 
pas de le découvrir? Du temps de 
nos arrières grands pères, des ban- 
des organisées écumaient les rou- 
tes. 

C'était l’époque béni, l’âge d’or 
du banditisme. Les déligences pil- 
lées, eonvois enlevés malgré de 
fortes escortes se mêlent à quelques 
actes de galanterie et même de 
bonté à l’aide desquels les brigands 
gagnaient, parfois, les bonnes grâ- 
ces des paysans, 

Te chemin de fer fit beaucoup 
de tort aux coupeurs de bourses. 

Ils semblent maintenant s'en- 
hardir et de temps en temps nous 
avons à enregistrer le pillage d’un 
fourgon postal, le rançonnement 
de voyageurs, opéré sous la mena- 
ce du révolver. 

Il est bon de prévoir ces cas 


difficiles et d’emporter le moins|à 


de valeur possible en voyage. 

C'est aujourd’hui, dans les gran- 
des villes que les voleurs et escar 
pes de toute envergure se donnent | à 
rendez-vous. [ls commencent à en 
prendre à leur aise. N 

Ovez plutôt; L'autre jour un 
trarmsay était arrêté à San Fran- 
ciscu. Sous Ja menace persuasive 
des rvolvers, watman et encais- 
seur vidèrent leurs poches dans la 
casquette des voleurs qui dispa- 
rurent avec leur butin. 

Cel:i-ci était, d’ailleurs, assez 
maigre. 

Muis, me direz-vous, 
là un fait divers ordinaire. 

Qui, sans doute, audace à part, 
cepen ‘ant écoutez-moi encore. 

À (ootesville, &. U. un voleur 
s'est fait médecin. J'aime mieux 
croire cela qu'admettre qu’un mé- 
decin se soit fait voleur. 

Ce vuleur-médecin, soignait ses 
malades, le jour, avec un réel dé-|2 


c’est 


vouvs.ent. Î] dédaignait même 
leur urgenterie!!  Parcontre, le| 


soir venu avec une audace sans é- 
gale, il pillait les gares de chemins 
de fer autour de Coatesville. 

Joindre le métier de voleur à 
une profession libérale qui com- 
mande le respect et même l'affec- 
tion est assez bien trouvé. Avo- 
cat eut cependant été mieux que 
docteur à mon avis. Mais Benja- 
main Holbrok c’est le nom du hé- 
ros, u négligé de me le deman- 
der. 

Avocat: il eut pu se défendre 
lui-même, et se jeter à corps per- 
du dans le maquis... de la pro- 
cédure. 

Quoiqu'il en soit Béjamain Hol- 
brok s'est fait prendre, et a été 
condamné à cinq ans d’emprison- 
nement. 


4 Q # À 7 
Au couxgs du procès il a avoué 


qu'il était fiancé à deux jeunes 
femmes qu'il devuit épouser. 

11 menait la vie en partie dou- 
ble et espérait sans doute faire é- 
pouser à l'une le docteur pendant 
qu'à l’autre il réservait le voleur. 

Stone. 
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Sans les BISCUITS 


“ROYAL BLUE” 


ILS AJOUTENT UN PLAISIR AU DINNER : 


Fabriqués en Alberta 


ALBERTA BISCUIT COMPANY À 


EDMONTON, ALBERTA 


> 
# Importées directement de Russie, le plus grand * 
à marche de Fourrures du monde entier. Ë 
ë : 
4 
> ÿ 
à Il n'y à pas une seule autre maison de fourrures % 
# qui puisse vous offrir une tel choix Nous pouvons # 
# sûrement vous accommoder. Nous avons pour tous les # 
à goûts et dans tous les prix. “ 
> ï 
ÿ C'est le temps de penser à ce que vous allez # 
“ porter cet hiver nn Capot de chat ou autre fourrure. * 
# C’est du dernier chic et puis c’est confortable. Ë 
#1 É 
ù ï 
ë Venez voir ce stock immense. Nous avons des : 
w . « Ne 
eo merveilles à vous montrer. “e 
ô N 
Ë 
-GARIEPY & LESSARD: 
ne 
È 
Ë 
LA < 
È Coin des Aves Jasper et McDougall. © 
à ë 
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POUR VOS IMPRIMES, 


Allez au 654, deuxième rue. 


POUR LA LA MAISON 


Nous venons de recevoir une énorme con- 
signation de Tapis anglais Axminster, importés 
directement des manufacturiers. 


Tapis et Carpettes de tout genres. 


ÿ Ë 
ÿ Aussi un assortimer t très complet de Rideaux ï 
Le 0 3 - +. D ul 
ÿ d'hiver, T'apisserie, Cretonne, et toutes espèces & 
2 de Daper es. s 
ë Nous vous invitons cordialement à venir voir È 
à notre exposition d'Ameublement de Maison Ë 
re ON , . M 
ce au deuxième étage de notre magasin. “ 


£ Lis 


Hudson’s Bay Co. 


À [nreaL st SHOE STOREI 


coin de l’Avenue Pasper et de la 2ème ruc 


| IL Y À UNE RAISON 


pour que notre commerce augmente 
aussi rapidement! Quelle est-elle ? 
Ce n’est pas parce que nous vendons 
les chaussures les meilleurs marchés, 
personne en achète, car c'est fausse 
économie. Non! la raison c’est que 
nous traitons honnêtement notre 
clientèle, parce que nous donnons à 
chacun de nos clients une valeur de 
100 cents pour chaque piastre. En 
outre, nous avons un assortiment de 
chaussures absolument complet. Don- 
nez nous une commande d'essai. 


THOM 6 WEBB 


ANT REPARATIONS 


CONDITIONS : COMPTA 


